ANNONCES MUSICALES

Accompagnée d’un beat boxer et d’une pédale à sample, Lippie construit son univers musical, un endroit où règnent contes et théories. Sa musique se définit à travers une situation soit « tourner autour du pot, du Temps, de l’Amour, en empilant les sons dans une montée entêtante ». C’est avec simplicité qu’elle nous livre son tic tac harmonique, en faisant appel aux situations réelles de la vie et à ses sensations. 

Lippie prend en otage un état, ses pensées, puis les mets en œuvre avec ses instruments ; sa voix et sa guitare. Coups de sang ou coups de tête…

Lippie contact :

15 juin 1982, naissance de Laura Peinetti à Lyon.

LIPPIE :  « Lip »from lips; “lèvres charnues”, « pie »  comme 3,14. En Anglais, “grande gueule”.

L’HISTOIRE MUSICALE

Très tôt, Laura éveille ses pavillons auditifs à la musique. Déjà jeune, le piano est pour Laura son éxutoire. En mêlant accord et rythme sur un piano, à 12 ans,  la composition s’impose alors à elle comme une évidence, un indéniable besoin vital de composition. Commence alors la genèse de son singulier univers vital.

Le théâtre et le cinéma jalonnent ses envies, son imaginaire : « J’aimais la scène, pour moi la scène c’était le théâtre ». Laura est sensible à l’idée que l’homme est un acteur dans la histoire.

Aller simple. Départ : Lyon. Arrivée : Paris Montparnasse.

Laura : 18 ans.

Lippie s’installe à Paris. Quelques soucis financiers l’obligent à vendre son piano, elle achète une guitare.

Elle intègre une école d’art graphique pendant un an, mais le dessin « n’est pas assez vivant ».

Laura entame alors une formation d’actrice pour le théâtre et le cinéma. S’enchaîneront ainsi, quatorze courts-métrages et un long-métrage indépendant. La passion pour la musique l’habite, elle décide d’emprunter ce chemin musical.  

Toujours, dans sa valise, Lippie transporte la culture pop des années 80,Radiohead, Bjork… ses films tel que « Roméo et Juliette », des paroles de Ferré…tous ceux qui ont accompli leurs missions de recherche.

Le monde dans lequel nous vivons, ses mouvances, ses atrocités, ses violences, ses rencontres, tous ceux-ci participent à la création musicale de cette chanteuse. Lippie regarde autour d’elle, se retourne, avance tout en vivant de sa passion. 

Alors, ses frustrations, ses exigences, ses difficultés se trouvent dans la forme : «  le plus dur est de trouver les mots, les paroles justes ». Un artiste qui parle de son temps, est pour Lippie une vraie question.

Les rencontres de la musicienne sont un tremplin dans son parcours artistiques. Elle cite : « Les Blacks and White skins, Miss Lovestream, le parolier Daniel Tedeschi, Ark, Coco Rosie ». Miss Lovestream est une rencontre à la hauteur de ses illusions, son “premier réel écho artistique”.

-28 décembre 2005 : au Madame à Paris. Cette date de concert annonce l’envol de Lippie : « J’aurais jamais cru que ma musique serait mise en valeur ». Puis, quelques mois plus tard, au Point Ephémère, elle affirme trouver son identité musicale. Lippie vit un choc affectif. La musique est pour elle un « médium cohérent », c’est une évidence. 

Tôt, Lippie fréquente les scènes parisiennes importantes, un grand public, où elle doit se dépasser.

SUR SCENE / PUNK INDUSTRIEL TROPICAL

Accompagnée de Patrick, une pédale à sample, Lippie voit son univers musical tel un endroit où règnet contes et théories. Elle définit sa musique à travers une situation : « tourner autour du pot, du Temps, de l’Amour, comme une montée entêtante ». C’est avec simplicité que Lippie, nous livre son tic-tac harmonique faisant appel aux situations réelles, à ses sensations.

Cette autodidacte prend en otage son état, ses pensées, puis les met en œuvre avec ses instruments ; sa voix et sa guitare. Lippie invente ses paroles comme se créent ses émotions.  Le passé, le changement, la métamorphose… se cristallisent dans sa Musique.

Le travail musical en amont ?

La musique est le médium évident pour l’expresison des resentis, mais surtout la composition, la fabrication de mélodies restent un combat et une priorité quotidienne pour Lippie. Cette créatrice d’instant musical se crée une place, un espace de méditation afin de se concentrer sur son désir premier : « Pour avoir il faut désirer » murmure t-elle. Le temps qu’elle s’octroie, les expériences traversées, ses choix assumés dépassent ses incertitudes. Alors son champ de liberté laisse pousser, grandir, son projet musical. Aujourd’hui, « PI », « Can you », « All the cities »… en témoignent. 

Très vite, ses années de recherche vont être matérialisées : Lippie enregistre son album cet été. 



Lippie sur scène !

L’ambiance musicale de Lippie suggère des questions en construction. Prenez conscience de vos sens ! Prenez quelque chose, du plaisir, des idées… En mouvement chaloupé.

